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Depuis quelques annees les instituts culturels de
l'Etat (Archives de l'Etat; Bibliotheque Nationa-
le; Musee d'Histoire et d'Art; Musee d'Histoire
Naturelle; Service des Sites et Monuments Natio-
naux) connaissent un regain d'attention conside-
rable.

Alors qu'en 1958, date de la formation des grands
instituts culturels, la culture ne tenait pas dans
notre societe une place aussi importante qu'au-
jourd'hui, la sensibilisation croissante de la po-
pulation 5 l'egard des questions culturelles et
l'expansion scolaire considerable presentent actu-
ellement pour les instituts culturels des exigen-
ces nouvelles, confirmees d'ailleurs pas les
chiffres. En 1958 le budget des Archives de l'Etat
s'elevait ã 709.000 francs; il etait en 1984 de
19.800.000 francs, soit une augmentation de
2.790%. La Bibliotheque Nationale et les Musees de
l'Etat ont connu un essor similaire, puisque pour
la meme periode l'augmentation budgetaire etait de
1.765% respectivement de 1.905%. L'accroissement
du personnel a ete tout aussi spectaculaire. Ainsi
le personnel des Musees de l'Etat est passe de 17
en 1958 60 en 1981. Cette augmentation du per-
sonnel a toutefois entraine un malaise persistant
au sein de ces administrations, puisque la legis-
lation actuelle qui date de 1958 et 1965 pour les
Archives de l'Etat et la Bibliotheque Nationale,
de 1960 pour les Musees de l'Etat, n'a pas permis
une integration satisfaisante des personnes actu-
ellement engagees.

A la Bibliotheque Nationale notamment, sur 38
membres du personnel, 4 seulement sont fonction-
naires; les autres ont ete engages sous les sta-
tuts les plus divers: employes prives, ouvriers,
artisans, ... Ces solutions de fortune sont deve-
nues aujourd'hui intenables, car les personnes
concern :6es attendent enfin un statut, reglant
equitablement leurs attributions et leurs remu-
nerations.

Le classement du personnel, principalement des
universitaires, compte parmi les plus defavorables
de la Fonction Publique. Il suffit d'invoquer le
cas des employes-universitaires de la Bibliotheque
Nationale dont le classement ne tient nullement
compte de leur formation, et les met á un pied
d'egalite avec les employes de la carriere moyenne
(d etudes secondaires).

Que dire enfin de la situation impossible qui
s'est developpee au cours des dernieres annees, au
sein des Musees de l'Etat, tant au niveau du per-
sonnel qu'au niveau budgetaire. Seule une separa-
tion immediate du Musee d'Histoire et d'Art et du
Musee d'Histoire Naturelle, reclamee h plusieurs
reprises A la Chambre des Deputes, permettra á ces
instituts de fonctionner normalenent, a condition
que les pouvoirs publics veuillent bien accorder
les credits necessaires indipensables ä leur
developpement.

Jusqu'ã l'heure actuelle seules des solutions de
fortune ont ete apportees ä ces instituts; jamais
une reforme profonde, qui s'impose pourtant depuis
des annees, n'a ete realisee. Le gouvernement ac-
tuel, ayant explicitement inscrit la re- forme des
instituts culturels dans son programme d'action, a
charge une commission d'elaborer une nouvelle
loi-cadre et dont les travaux sont sur le point de
se terminer.

"L'association des universitaires au service des
instituts culturels de l'Etat" constate avec sa-
tisfaction que les propositions qu'elle a emises
au cours des dernieres annees trouvent enfin un
accueil favorable et espere que les pouvoirs pub-
lics se decideront enfin ä satisfaire ses dolean-
ces. Elle voudrait mettre l'accent sur la necessi
te de promouvoir la recherche scientifique des-
dits instituts, des specialistes d'autres services
pourront etre associes aux travaux de recherche.
Rappelons que dejã le Musee d'Histoire Naturelle
joue un role important dans ce domaine par ses
nombreuses recherches concernant l'etude et la

protection de la nature. Un effort particulier
devra d'autre part se porter sur le service educa-
tif (expositions; visites guidees; initiation aux
travaux pratiques) qui aura pour täche de develop-
per des themes susceptibles d'interesser surtout
la jeunesse et de multiplier les contacts avec les
ecoles. Une cooperation plus etroite entre le Cen-
tre Universitaire et les instituts culturels pour-
rait permettre d'initier les etudiants aux scien-
ces auxiliaires, indispensables ä certaines pro-
fessions. (Initiation ã la paleographie, la sigil
lographie et l'heraldique pour les etudiants en
histoire, l'archiviste ou le conservateur des Ar-
chives; initiation ä la bibliographic pour le lit-
teraire ou le bibliothecaire ...).

La signature d'accords culturels entre les Etats
devrait avoir des effets benefiques pour notre
pays, grace -8 la multiplication des contacts aver
les chercheurs êtrangers et la possibilite offerte

nos chercheurs d'effectuer des recherches dans
les pays voisins.

D'autre part l'innovation methodologique et sur-
tout le traitement informatique des fonds et col-
lections devra rester un objectif prioritaire.

Une telle evolution ne sera possible que par l'a-
doption d'un nouveau statut, permettant au person-
nel scientifique de donner toute so mesure, en
faisant appel ã ses qualites d'organisateur, de
pedagogue et de chercheur.

Serge Hoffmann
President de l'AUSICE
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